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(Comptes rendus de la Societd de Biologie, p. 46 a 48; 20 jan vier 1900). 
» D'une faeon generale, le pouvoir d'adaptation des Poissons marins 

aux eaux douces est en rapport avec leur habitat : c'est surtout parmi les 
formes littorales, ayant leur ponte au rivage, que 1'on trouve des especes 
susceptibles d'adaptations, graduelle ou brusque. Cela s'explique par ce 
fait que ces especes vivent normalement dans une eau de mer toujours ad-
diConnee d'eau douce. Neanmoins cette re,gle n'est'pas absolue; on sail 
que les Flets (Pleuronectes flesus Linn.) et les Muges (Mugil capito Cuv.) 
qui pondent en pleine mer peuvent passer une grande par tie de leur vie 
en eau douce. Par contre, certains Crenilabres (Crenilabrus masso Riss.), 
vivant au littoral et y construisant leur nid, meurent immediatement 
dans l'eau douce. 

» Ces diverses formes, celles a adaptation graduelle (Epinoches), celles 
a adaptations brusques (Gobius niger, Blennius pavo, etc.), celles a migra-
tions, sont autant d'intermediaires entre les Poissons franchement marins 
et les formes franchement adaptees aux eaux douces, telles que le Blennius 
cagnota, dont le Blennius alpestris represente une variete qui a penetre 
plus avant encore dans les eaux douces. » 

ZOOLOGIE. — Sur un Crustace commensal des Pagures, Gnathomysis Ger-
lachei, nov. sp., type d' une famille nouvelle de Schizopodes. Note de 
MM. JULES BONNIER et CHARLES PEREZ, presentee par M. Alfred Giard. 

« Nous avons recueilli le curieux Crustace qui fait l'objet de cette Note 
preliminaire, en fevrier Igor, dans la mer Rouge, dans le port meme de 
Massaouah. C'est en examinant des Crustaces de divers genres pour la 
recherche de leurs parasites que, clans l'extremite inferieure de coquilles 
de Mollusques habitees par des Pagures (Pagurus brevipes), dans le 
dernier tour de spire, tout contre l'extremite posterieure de l'abdomen 
de son compagnon, nous en avons trouve quatre exemplaires : deux 
males isoles et un troisieme accompagne de sa femelle. Malgre leur taille 
reduite (7mia a gnim), leur presence se decele immediatement, pawl on 
brise la coquille, par la couleur rouge eclatante de l'animal, le rouge si 
caracteristique de nombreux Crustaces des profondeurs; leur frequence 
doit etre assez considerable dans ces parages, car, dans notre courte escale, 
nous n'avions pu ramasser que tres peu de Pagures; durant notre voyage 
sur les cotes arabes de la mer Rouge, de l'ocean Indien et du golfe 
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Persique, malgre le nombre tres considerable de Pagures de motile espece 
ou d'especes voisines examines, nous ne I'avons plus rencontre. 

» La carapace cephalothoracique est large, membraneuse, transparente et recouvre 
librement le pereion dont les somites sent nettement deuinis stir la panic dor-
sale; entre les deux pedoncules oculaires, termines par de gros yeux composes et. 
de couleur noire, s'inserent les antennules et les antennes ordinaires des Schizopodes, 
la lame exopodiale de l'antenne etant ovate et regulierement ciliee stir tout son pour-
tour. Les pieces buccales sont typiques, la premiere maxille portent on petit epipodite 
achete, et le troisieme maxillipede, court et trap, avec tin long exopoclite natatoire 
bien developpe et un epipodite lanceole se recourbant dans la cavite branchiale. Le 
premier pereiopode est court, robuste, et son extremite distale est couverte de lon-
gues soies; le second differe dans les deux sexes : dans la femelle deja, it est notable-
ment plus developpe que les suivants et forme tin veritable gnathopode a propodite 
elargi, Landis que, chez le male, it atteint des dimensions bien plus considerables: on 
le voit facilement a liceil nu, au premier examen, grace au propodite formidable qui 
le termine avec un dactylopodite en facon de grille puissante; les autres paires de 
pereiopodes sont de forme typique, tous semblables et adaptes a la natation : ces sept 
paires d'appendices thoraciques sont toutes ninnies cl'exopodites et ne portent aucune 
sorte de branchies caracterisees, ni sur le coxopodite, ni stir l'articulation basale du 
mernbre. 

» La cavite incubatrice de la femelle est formee par deux paires d'oostegites 
lamelleux, dependant des deux dernieres paires de pereiopodes; elle con tenait seule-
ment huit gros ceufs, a vitellus violet et abondant, prouvant bien que, comme chez 
les Mysidce et les Lophogastridce, et contrairement a ce guise passe chez les Euphau-
siidce, le developpement embryonnaire est condense, sans phases Nauplitts et Zoea 
libres. 

» Le pleon, comme chez les attires Schizopodes, est allonge, porte cinq paires de 
petits pleopodes rudimentaires, semblables dans les deux sexes, plus une paire d'uro-
podes plumeux et lanceoles, dont l'endopodite possede ti n otocyste volumineux et se 
termine par un telson echancre a son extremite et arine d'une rangee d'epines courtes 
a sa pantie distale. 

» Ce Crustace est done parfaitetnent caracterise comme Schizopotle, 
quoique ses caracteres morphologiques ne permettent pas de le faire 
rentrer dans aucune des quatre families admises dans ce groupe. 11 se 
rapproche des Mysidce par la forme de la carapace, la structure de son 
troisieme maxillipede, 1'absence de veritables branchies et la presence des 
otocystes des uropodes; mais it s'en differencie nettement pat le develop-
pement si considerable de son deuxieme poreiopode, fait tout a fait excep-
tionnel dans tout le groupe les appendices thoraciques, en effet, sont 
toujours phis simples et a pen Ares semblables chez les Euphausiidce, Landis 
que dans les Mysidce et les Lophogastridce, la premiere paire seulement et, 
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dans les Eucopiidce, les trois premieres paires sont tres legerement modi-
flees en gnathopodes; de meme les pleopodes, bien developpes chez les 
Lophogastrithe et les Eucopiidce, encore plus compliques chez les Euphau-
siidce, sont plus reduits chez les Mysidce ou frequemment ils sont diverse-
ment modifies clans les deux sexes : dans ce type nouveau ils sont tout a 
fait rudimentaires chez le male comme chez la femelle. 

» Enfin le caractere ethologique du parasitisme, ou tout au moins d'un 
commensalisme caracterise, distingue notre nouveau Schizopode de tous 
ses congeneres qui, jusqu'ici, ne sont connus que comme franchement 
pelagiques, meme les Gnathophausiidce que l'on ne rencontre que dans les 
grandes profondeurs, mais toujours menant exclusivement la vie nageuse. 

» Nous proposons pour ce genre nouveau, type d'une famine egalement 
nouvelle de Schizopodes, le nom de Gnathomysis Gerlachei, le dediant au 
commandant Adrien de Gerlache. » 

CHIMIE BIOLOGIQUE. — De ruction des tannins et des matidres colorantes SU) 
l'actwitd des levures. Note de M. A. ROSENST1EHI„ presentee par 
M. Roux. 

» Les matieres astringentes du jus de pommes exercent stir les levures 
une action entravante qui se resume ainsi : 

» La fonction ferment est abolie, Landis que la faculte de reproduction 
est conservee. J'ai signale (') ce fait singulier, it y a deux ans, sans pouvoir 
en indiquer la raison. 

» Les etudes suivantes, faites sur la fermentation du jus rouge de rai-
sins, montrent quo certaines matieres colorantes agissent comme les tan-
nins et, en meme temps, conduisent a une explication satisfaisante. 

D 1. Les malts rouges de raisins sont obtenus par un precede que j'ai 
decrit en 1895 qui permet de preparer, avec le fruit a jus Blanc et a peal 
noire, des math a la fois richement colores, limpides et steriles ( 2 ) ( 3). 

» !The levure introduite dans ce milieu se trouve, des le debut, en pre-
sence d'un maximum de matiere colorante, et elle constitue la seule sub-
stance solide en suspension clans le jus. 

• ( 1 ) Comptes rendus, t. CXXX, p. 195. 
( 2 ) Brevet n° 849317. 
( 3 ) Comptes rendus, t. CXXIV, p. 566, et t. CXXVIII, p. io5o. 


